ÉDITORIAL : TOUT ET RIEN, SALUT RAYMOND !


J’adore les éditos !


À peine une revue ouverte, souffle un vent de liberté, la liberté de l’éditorialiste. Lire l'éditorial est toujours, à mes yeux, un plaisir, mais celui de vouloir se mettre à sa place est encore plus fort, je trouve. Prendre sa plume (pour écrire un mot) est un plaisir exquis, un fantasme, ma première gorgée de bière à moi…


Alors comme j’ai la plume, je ne vais pas la lâcher et vais laisser libre cours à mes bavardages. Je sens que vous avez peur, peur que je n’arrête pas et vous avez raison !


Tant de choses nous rapprochant me traversent la tête. Mes envies de vous parler de mon métier sont intarissables, je voudrais tant vous parler de tout et de rien. À un détail près, il me manque le talent nécessaire pour vous maintenir éveillé, alors je vais donner la parole à quelqu’un qui l’avait ce talent, à quelqu’un qui aurait fait aimer les maths aux plus récalcitrants de nos élèves. Allez, à toi Raymond !

	Mesdames et messieurs..., je vous signale tout de suite que je vais parler pour ne rien dire. 

Oh ! je sais ! Vous pensez « S'il n'a rien à dire... il ferait mieux de se taire ! » 

Évidemment ! Mais c'est trop facile !... 

C'est trop facile ! 

Vous voudriez que je fasse comme tous ceux qui n’ont rien à dire et qui le gardent pour eux ? 

Eh bien, non !

Mesdames et messieurs, moi, lorsque je n'ai rien à dire, je veux qu'on le sache ! 

Je veux en faire profiter les autres ! 

Et si, vous-mêmes, mesdames et messieurs, vous n'avez rien à dire, eh bien, on en parle, on en discute ! 

Je ne suis pas ennemi du colloque. 

Mais, me direz-vous, si on parle pour ne rien dire, de quoi allons-nous parler ? 

Eh bien, de rien ! De rien ! Car rien... ce n'est pas rien ! 
	La preuve, c'est qu'on peut le soustraire. 

Exemple : Rien moins rien = moins que rien ! 

Si l'on peut trouver moins que rien, c'est que rien vaut déjà quelque chose ! 

On peut acheter quelque chose avec rien ! 

En le multipliant ! Une fois rien ... c'est rien ! 

Deux fois rien ... ce n'est pas beaucoup ! 

Mais trois fois rien !... Pour trois fois rien, on peut déjà acheter quelque chose... et pour pas cher ! 

Maintenant, si vous multipliez trois fois rien par trois fois rien : Rien multiplié par rien = rien. 

Trois multiplié par trois = neuf.

Cela fait : rien de neuf ! 

Oui... Ce n’est pas la peine d'en parler !


	
	Raymond Devos


…Alain GARDIENNET
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